
Boutiques qui mettent en valeur le 
travail de différents créateurs, mar-
chés de Noël virtuels et ateliers-
vente à la maison ont remplacé les 
marchés de Noël cette année. Les 
petits artisans redoublent d’imagi-
nation pour se faire connaître via 
les réseaux sociaux et par d’autres 
biais.

L’artisanat n’a pas dit son dernier 
mot: les marchés de Noël sont annu-
lés, soit, mais les artisans sont plus 
présents que jamais et remportent un 
beau succès. Il n’y a qu’à voir l’ascen-
sion fulgurante du groupe Facebook 
«Le marché de Noël des petits arti-
sans», créé fin octobre par la Neu-
châteloise Laura-Margot Maaz qui 
cherchait à faire ses emplettes de 
Noël, et qui compte aujourd’hui près 
de 27 000 membres, vendeurs et ache-
teurs confondus! Cette vitrine permet 
aux petites mains de toute la Suisse 
romande de proposer leurs créa-

tions faites-maison à un large public. 
Si certains artisans ont écoulé une 
grande partie de leur stock, d’autres 
peinent à se faire remarquer avec la 
multiplication de posts chaque jour. 
«J’ai posté dans ce groupe mais il y 
a beaucoup de publications chaque 
jour et on peut passer un peu ina-
perçu», souligne Laureen Huguenin, 
artisanne à Gem’o Swiss made à La 
Grande Béroche qui devait parti-
ciper à plusieurs marchés de Noël. 
Par contre, cette créatrice de bijoux 
en pierre semi-précieuses a pu nouer 
des liens avec d’autres artisans pos-
sédant une boutique. «Certains sont 
ouverts à mettre dans leur vitrine des 
articles d’autres artisans. J’ai pu aussi 
envoyer mes cartes de visite à deux 
boutiques qui ont accepté de les dis-
tribuer à leur clientèle.»
Jessalyn Piquerez, de l’atelier-bou-
tique «En dehors du cadre» a dû 
également se diversifier, faute de 
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Marie Bolomey et Cindy Oppliger ont créé Madame Bô, à Colombier, avec 
l’idée de mettre en valeur plusieurs artisans locaux. Photo: Nadja Hofmann
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Demandes
de permis de construire
Les plans peuvent être consultés aux
administrations communales.
Les oppositions éventuelles sont à adres-
ser au Conseil communal de la commune
concernée.
Délai d’opposition: se référer à la Feuille
Officielle cantonale.

COMMUNE DE MILVIGNES
Demande de M. Valentin Junod, 2012 
Auvernier, de procéder à l’installation 
d’une pompe à chaleur avec unité 
extérieur(split), au lieu-dit Courberaye, 
chemin de Courberaye 16, article 
3485 – 1203383 / 2557498 du cadastre 
d’Auvernier.
Délai d’opposition : 4.1.2021.

Demande de M. Valentin Junod, 
2012 Auvernier, de procéder à la 
construction d’un poulailler, au lieu-dit 
Courberaye, chemin de Courberaye 
16, article 3485 – 1203384 / 2557498 
du cadastre d’Auvernier.
Délai d’opposition : 4.1.2021.
 

AVIS OFFICIELS   

Demandes
de permis de construire
Les plans peuvent être consultés aux
administrations communales.
Les oppositions éventuelles sont à adres-
ser au Conseil communal de la commune
concernée.
Délai d’opposition: se référer à la Feuille
Officielle cantonale.

COMMUNE DE CORTAILLOD

Demandes
de permis de construire
Les plans peuvent être consultés aux
administrations communales.
Les oppositions éventuelles sont à adres-
ser au Conseil communal de la commune
concernée.
Délai d’opposition: se référer à la Feuille
Officielle cantonale.

COMMUNE DE LA GRANDE BÉROCHE
Les plans suivants peuvent être 
consultés au bureau communal, rue 
du Temple 1, 2022 Bevaix.

Demande de GD architectes SA pour 
le compte de Orllati Real Estate SA, de 
modifier l’accès et les places pour au-
tocars, rue du Débarcadère 21, biens-
fonds No 3122, DP 171 et DP 33, du 
cadastre de Saint-Aubin.
Délai d’opposition :4.1.2021.

VIE DES PAROISSES

Vendredi 11 décembre Adoration du Saint   
  Sacrement à 8 h 30
  suivie de la messe
Samedi 12 décembre Messe du 3e dimanche
  de l’Avent 

Paroisse catholique
Colombier Bôle Auvernier

CONVOCATION
Le Conseil général de la Ville de Boudry est convoqué 

en séance ordinaire le lundi 14 décembre 2020 à 20 heures 
à la salle de spectacles de Boudry

Ordre du jour
  1. Appel

  2. Procès-verbal de la séance du 28 septembre 2020 – correspondance

  3. Rapport du Conseil communal au Conseil général de la Ville de Boudry 
à l’appui du projet de budget 2021

  4. Rapport du Conseil communal au Conseil général de la Ville de Boudry 
relatif à une demande de crédit budgétaire pour divers travaux de réfections, 
extensions et gros entretiens pouvant intervenir en 2021

  5. Motion du PLR intitulée « Pour une gestion partagée de nos bâtiments »

  6. Motion du PLR intitulée « Transparence de la sécurité au centre fédéral 
pour requérants »

  7. Motion du PLR intitulée « Pour une réflexion sur le réseau électrique 
de la Commune de Boudry »

  8. Motion du PLR intitulée « Pour une meilleure sécurité de la population 
boudrysanne »

  9. Informations du Conseil communal

10. Questions

Boudry, le 23 novembre 2020

 CONSEIL COMMUNAL

P.S. : Veuillez prendre note que le port du masque est obligatoire dans tout le bâti-
ment de la salle de spectacles. La présence du public, à l’exception de la presse 
n’est pas autorisée. Toutefois, une solution via « Zoom » est en voie d’être trouvée 
et toute personne intéressée à suivre la séance par ce biais est priée de s’annon-
cer à l’adresse « commune.boudry@ne.ch ». Dans la mesure du possible, un lien de 
connexion lui sera alors envoyé.

C4 debout:C4  23.9.2009  10:38  Page 1

VENTE DE SAPINS 
DE NOËL

Les habitants de la commune de 
Rochefort qui désirent acquérir un 
sapin de Noël (ou plusieurs) peuvent 
le(s) commander au Bureau commu-
nal,

032 855 11 19 
ou christiane.barfuss@ne.ch

La vente desdits sapins aura quant 
à elle lieu le samedi 12 décembre 
2020, entre 13 h 00 et 15 h 00, sur la 
place du Bâtiment communal polyva-
lent (BCP), à Rochefort.

Cette vente aura lieu dans le plus 
strict respect des prescriptions sani-
taires.

 Commune de Rochefort

COMMUNE DE ROCHEFORT 
 
 

HEURES D’OUVERTURE DU BUREAU COMMUNAL 
DURANT LES VACANCES SCOLAIRES (ETE 2017) 

 
 
 
Durant les vacances d’été, les horaires du Bureau communal de Rochefort seront les 
suivants : 
 
 
 
 
Du 3 juillet au 21 juillet 2017 / Heures d’ouverture habituelles 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Du 24 juillet au 11 août 2017 / Heures d’ouverture restreintes 
 
Lundi, mardi, mercredi, jeudi, vendredi : 8h00 à 12h00 (fermeture l’après-midi) 
 
 
 
 
Reprise de l’horaire normal dès le lundi 14 août 2017. 
 
En cas d’urgence, le numéro de téléphone suivant vous renseigne : 032 / 855 11 19 
 
Nous vous souhaitons de belles vacances estivales et vous remercions pour votre 
compréhension. 
 

COMMUNE DE ROCHEFORT 

 
MATIN 

 
APRES-MIDI 

      Lundi 08.00 12.00 
 

14.00 16.30 

      Mardi 07.00 16.30 
 

Ouverture "non stop" 

      Mercredi 08.00 12.00 
 

Fermé 

      Jeudi 08.00 12.00 
 

14.00 18.00 

      Vendredi 08.00 12.00 
 

Fermé 

RELEVÉS 
DES COMPTEURS 

D’EAU 2020
Le relevé des consommations d’eau 
sera effectué du lundi 7 au vendredi 
18 décembre 2020 dans l’ensemble 
de la Commune.  Nous vous remer-
cions de réserver un bon accueil 
aux personnes mandatées pour cette 
tâche et saisissons l’occasion de rap-
peler à tous les propriétaires d’im-
meubles que les locaux qui abritent 
les compteurs d’eau doivent rester 
accessibles en tout temps.

 Conseil communal

COMMUNE DE
CORTAILLOD

_____

APPEL AUX CITOYENNES ET CITOYENS 
DE CORTAILLOD 

Chères concitoyennes, cher concitoyens,

La vie politique au même titre que la vie sportive, associative ou culturelle est un 
élément fondamental du fonctionnement d’une communauté où il fait bon vivre. 
En matière de politique, il est important que les différentes idées qui composent 
notre société puissent s’exprimer dans les instances qui sont appelées à décider 
au nom de la population. Encore faut-il que ces instances puissent être désignées 
par les habitantes et les habitants de notre village. 

Malheureusement, le nombre insuffisant de candidats n’a pas permis au peuple 
d’élire cet automne les membres du Conseil général. Les 34 personnes qui se sont 
présentées ont été élues tacitement. Le Conseil communal tient à les remercier 
pour leur engagement. Toutefois, si une élection tacite permet d’assurer la conti-
nuité des autorités de la Commune, elle est loin d’être optimale du point de vue 
démocratique. 

Suite à l’élection de quatre membres du Conseil général au Conseil communal, 
11 sièges sont désormais vacants au Conseil général. Conformément à la Loi, 
une élection complémentaire aura lieu le 7 mars 2021 pour autant qu’un nombre 
suffisant de candidates et candidats puisse être proposé. Le Conseil communal 
espère vivement que cela sera le cas et demande à toutes celles et ceux qui sont 
intéressés par le développement de notre Commune de ne pas hésiter à déposer 
leur candidature. Il vous suffit pour cela de prendre contact avec l’un ou l’autre 
des groupes politiques qui composent le Conseil général. Vous trouverez ci-des-
sous les adresses nécessaires. Vous pouvez également déposer une liste pour un 
autre groupe ou même vous présenter à titre individuel. Dans ce cas, nous vous 
prions de prendre rapidement contact avec l’Administration communale qui 
pourra vous informer sur la procédure à suivre. La date limite pour le dépôt des 
listes est fixée au 11 janvier 2021 à midi. Pensez à contacter les groupes politiques 
quelques jours avant ce délai !

En vous remerciant d’ores et déjà de répondre positivement à cet appel, le Conseil 
communal vous adresse, chères concitoyennes et chers concitoyens, ses cordiales 
salutations.

Cortaillod, novembre 2020 Conseil communal

Adresses de contact:

• Parti libéral-radical:  
Michel Billant, président, info@plr-cortaillod.ch, 079 467 08 46 
Philippe Amez-Droz, chef de groupe CG, Levraz 7, 2016 Cortaillod

• Parti socialiste: 
Gustavo Rüegger, cortaillodps@gmail.com, 076 345 87 16 
https://www.facebook.com/pscortaillod

• Parti Les Verts, Ecologie et Liberté: 
M. Philipp Hadorn, ph.tortue@gmail.com, 076 451 11 51

• Administration communale: 
commune.cortaillod@ne.ch / 032 886 51 00

COMMUNE DE
CORTAILLOD

_____

URGENCES 144

URGENCE pédiatrique
032 713 38 48

Médecin – Pharmacien
Dentiste

0848 134 134
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marchés de Noël auxquels elle pre-
nait part habituellement. «Les dif-
férents groupes mis en place sur les 
réseaux sociaux m’ont permis d’avoir 
une autre visibilité et d’atteindre des 
personnes de la région ou d’ailleurs. 
Grâce à ces publications et à ma bou-
tique en ligne, j’espère avoir autant 
de succès que les années précédentes. 
Mais une chose est sûre: le contact 
humain va me manquer car ce sont 
de beaux moments d’échanges sur 
le stand», explique cette habitante 
Saint-Aubin-Sauges. 

Des boutiques dédiées à l’artisanat 
Créer un lieu d’échanges autour de 
produits faits-maison, c’est l’objectif 
de l’enseigne Madame Bô, nouvel-
lement installée à la rue Morel 1, à 
Colombier. Marie Bolomey, prothé-
siste ongulaire, et Cindy Oppliger, es-
théticienne – jusqu’ici à la rue Haute 
– souhaitaient proposer un coin bou-
tique d’artisanat dans leur institut. 
«On avait envie de se diversifier et de 
proposer des créations 100% suisses, 
si possible locales. Nous avons donc 
lancé un appel à des petites mains sur 
les réseaux sociaux.» Sélectives, les 
deux jeunes femmes ont pris le temps 
de rencontrer la dizaine d’artisans 
motivés à figurer dans ce point de 
vente. «Chaque personne nous a par-
lé de ses produits, de son parcours. 
Nous avons choisi ce qui nous plaît et 
ce qui nous ressemble, avec des his-
toires qui nous ont touchées et qu’on 
peut transmettre à notre clientèle.» 
Huit artisans – toutes des femmes – 
proposent leurs créations et produits 
dans cet institut-boutique. «Nous 
souhaitions une panoplie de choses 
différentes: une gamme cosmétique 
certifiée, un coin gourmandise, des 
bijoux, des chouchous pour les che-
veux, des bougies, etc.» Cette nou-
velle activité génère plus de travail 
pour Marie et Cindy. «On donne de 
notre temps en dehors de nos heures. 
Nous avons instauré des créneaux 
horaires spécifiques pour la boutique. 
Nous voulons être 100% disponibles 
pour conseiller, parler des produits et 
de leur histoire, et offrir un café, car 
notre concept est d’être comme à la 
maison.» Si les artisans sont ravis de 
bénéficier de plus de visibilité grâce 
à ce point de vente, la clientèle de 
l’institut est aussi contente de tomber 
sur de jolies choses. «On sent que les 
gens sont plus sensibles au local et 
au faits-main depuis quelques années 
et plus particulièrement depuis la 
crise du Covid. On espère qu’on sera 
envahi de magasins de notre style, 
mais pas trop vite, le temps qu’on se 

fasse notre place.» Autre lieu qui fait 
la part belle aux petites mains: Le 
Duplex, à Valangin, qui allie salon de 
coiffure et boutique d’artisanat. «Je 
souhaitais mettre à l’honneur l’arti-
sanat et avoir ce contact direct avec 
les gens qui viennent chercher des 
produits faits ici, par des personnes 
passionnées», indique Aurianne Vuil-
lemez, la gérante de ce marché artisa-
nal tendance, qui a ouvert ses portes 
il y a un an. Créatrice de bijoux en 
pierres semi-précieuses, la jeune 
femme a sollicité des exposants ren-
contrés lors de marchés pour lancer 
ce concept. «Cela a vite pris de l’am-
pleur. Le bouche à oreille fonctionne 
très bien, c’est la meilleure publicité. 
Les gens savent qu’ici on trouve du 
vrai artisanat, fait avec le cœur, pas 
comme sur certains grands marchés 
de Noël où il y a malheureusement 
beaucoup de made in China.»   
La gérante du Duplex connaît très 
bien la vingtaine d’artisans qui lui 
ont confié leurs créations et produits 
en dépôt-vente. «Ils savent que je les 
représente au mieux et que leurs pro-
duits sont valorisés et mis en valeur. 
J’aime conseiller les gens et les voir 
repartir satisfaits avec un produit 
coup de cœur.» Ce lieu décoré avec 
goût propose un vaste choix: épice-
rie fine, cosmétiques naturels, bijoux, 
maroquinerie, décorations florales, 
et même une boutique chic de vête-
ments de deuxième main. 
L’annulation des marchés de Noël a 
un effet plutôt positif sur les ventes. 
«On dirait que tout le monde s’est 
passé le mot: vite, trouver quelque 
chose d’artisanal à offrir plutôt que 
de l’industriel! On sent que les gens 
ont envie de soutenir les artisans. 
Finalement c’est peut-être un mal 
pour un bien: l’artisanat est mis en 
lumière, que ce soit dans les lieux 
comme ici ou sur les réseaux so-
ciaux», constate Aurianne Vuillemez. 
Pourtant, beaucoup de créateurs et 
artisans vivent mal cette situation de 
crise. «Peu d’entre eux vivent de l’ar-
tisanat, mais ceux dont c’est la rai-
son de vivre paniquent, d’autant plus 
s’ils ne maîtrisent pas la technologie. 
Ce n’est pas donné à tout le monde 
de savoir se vendre sur internet… Ils 
sont contents de trouver des points 
de vente pour pallier à la disparition 
des marchés de Noël.»

Le marché à la maison
Pendant que certains surfent sur 
la vague des réseaux sociaux et des 
marchés virtuels, d’autres préfèrent 
trouver d’autres alternatives. Roger 
Roulier, qui avait l’habitude de par-
ticiper à des marchés tout au long de 
l’année, fait cette année son marché 

à la maison, à Gorgier. «Comme tout 
est annulé, et vu les circonstances, 
j’expose mes objets en bois dans une 
pièce attenante à mon atelier, au 
sous-sol de ma maison.» C’est une 
première pour cet artisan qui confec-
tionne des poivriers, tire-bouchons, 
ouvre-lettres, etc. L’occasion de voir 
l’artisan à l’œuvre… (uniquement sur 
rendez-vous, tél. 032 835 26 30).
Johanna Bindith propose ses décora-
tions et créations florales à la mai-
son, ou presque. «Une Ferm’Envie de 
déco» est en effet située dans la ferme 

familiale, au chemin de la métairie 
Bindith à Boudry. «Si d’une certaine 
manière avoir sa boutique à la mai-
son est plus facile, notamment au 
niveau des charges, il y a un incon-
vénient de taille: faire se déplacer les 
gens, d’autant que je ne suis pas dans 
un coin de passage. C’est pourquoi 
c’est très important d’avoir d’autres 
points de vente. J’ai la chance d’avoir 
mes créations dans deux lieux de 
la région, dont le domaine des Prés 
d’Areuse.»
 Nadja Hofmann

(Suite de la page 1)

LITTORAL OUEST

Des alternatives aux marchés de Noël

032 841 18 00COLOMBIER 24H/24

Prévoyance  -  Formalités  -  Transports

Une présence 
emplie d’humanité

Aurianne Vuillemez, gérante de la boutique Duplex, à Valangin, présente le 
travail de nombreux artisans dans ce marché artisanal à l’année. Photo: N. Hofmann

Les petites mains rivalisent de dextérité pour leurs créations, ici exposées 
dans la boutique Le Duplex.  Photo: Nadja Hofmann
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Joyeux Noël

Nombreuses idées cadeaux

Nos horaires de fêtes :

Me 23 et Jeu 24 6h - 12h 14h - 18h
Ve 25, Sa 26, Lu 28 6h - 12h  fermé
Ma 29, Me 30, Jeu 31 6h - 12h 14h - 18h
Vendredi 1  fermé
Samedi 2 6h - 12h  fermé

Boudry 
032 845 03 14

St-Aubin 
032 835 24 64

BOUDRY
Rue Oscar-Huguenin 21

SALON DE COIFFURE
Dames et messieurs
Tél. 032 841 34 69EENERGIENERGIE

www.coiffure-energie.ch

Essence
  d’amour

Cosmetiques naturels
- commandes personnalisées
- ateliers adultes / enfants
- animation anniversaires

Magali Feld - 079 387 83 42
essencedamour1@gmail.com
     Essence d’amour
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La griffe de Lauranne gravée sur la peau
Lauranne Pizzera, diplômée d’une 
prestigieuse école d’arts, exerce le 
métier de tatoueuse à Neuchâtel. 
Cette jeune Boudrysanne souhaite 
mettre son art au service de la chirur-
gie réparatrice et se destine à devenir 
enseignante en arts visuels et en his-
toire de l’art.

On l’imagine bien crayonner en classe, 
le visage penché et l’œil rêveur! C’est 
d’ailleurs ce que fait depuis son plus 
jeune âge cette jolie jeune femme à l’al-
lure évanescente: «J’ai toujours beau-
coup dessiné, notamment des papil-
lons sur les murs de ma chambre. Cela 
énervait ma mère, mais c’était plus fort 
que moi.» Cette Boudrysanne de 23 
ans a de qui tenir, avec une grand-mère 
photographe et un cousin peintre qui 
n’est autre que Léopold Rabus, dont les 
œuvres ont été exposées il y a peu au 
Musée d’art et d’histoire de Neuchâtel. 
A l’âge de 12 ans, Lauranne affine son 
coup de crayon à l’atelier de peinture 
La Rose des Sables à Colombier, avec 
Ariane Schmied. «J’avais beaucoup de 
plaisir à suivre ces cours académiques. 
Mais en grandissant, je ne me voyais 
pas vivre de ma peinture. Je souhaitais 
travailler avec des enfants alors je me 
suis inscrite au lycée en option social.» 
C’est durant un cours, où une fois de 
plus son crayon glisse sur le papier, 
qu’elle est prise à partie par sa profes-
seure. «Elle a regardé le croquis dans 
mon cahier et elle m’a dit: qu’est-ce 
que vous faites en option social? Vous 
devriez plutôt vous orienter en arts 
visuels.»
Ce que fait la jeune fille qui, après un 
certificat de culture générale, intègre 
l’Ecole d’arts visuels à Bienne pour y 
suivre une maturité spécialisée en arts 
visuels. «C’était génial d’avoir autant de 
cours artistiques. On touchait à beau-
coup de domaines: la photo, la vidéo, 
et nous allions voir différentes exposi-
tions. Cela m’a ouvert à beaucoup de 
choses.» Ces années formatrices lui 

permettent de peu à peu affiner son 
style. «Je ne savais pas encore ce que 
j’aimais, mais je m’en rapprochais dou-
cement.» 
A 19 ans, Lauranne est sélectionnée 
pour entrer à l’HEAD, à Genève, une 
expérience qui se révèle plus difficile 
que prévu. «J’étais l’une des plus jeunes 
de l’école. Il y avait beaucoup de tra-
vaux de groupes, je me suis retrouvée 
avec des gens plus matures, plus à l’aise 
que moi avec des projets conceptuels 
qui m’échappaient un peu. J’avais l’im-
pression de ne pas savoir où j’allais.»

Décorer son corps comme on l’entend 
Lauranne revient au bercail pour réflé-
chir à ce qui l’anime. Persuadée que 
l’art est son chemin, elle postule dans 
une école d’illustration à Lyon, Emile 
Cohl, où son talent fait forte impres-
sion. «Durant l’entretien en juin, on 
m’a quand même conseillé de prendre 
quelques cours durant les vacances car 
le niveau est très élevé. Je ne l’ai pas 
fait», confie la jeune Boudrysanne au 
regard bleu tendre.
Ces trois ans de bachelor sont intenses. 
«La première année c’était très tech-
nique et très dense avec beaucoup de 
peinture, de sculpture, et d’animation 
sur papier. Après huit heures de cours, 
il fallait encore travailler au minimum 
trois heures.» Décidée à réussir, la 
jeune artiste ne lâche rien. «Il y avait 
un gros tri durant cette première année, 
plus de 20% des élèves étaient recalés.»
C’est à Lyon, dans ce milieu artis-
tique foisonnant qu’elle côtoie, que 
Lauranne découvre l’art du tatouage. 
«Personne dans mon entourage n’était 
tatoué. J’ai trouvé ça magnifique de 
décorer son corps comme on l’entend.» 
Une expérience que la jeune fille avait 
tout de même déjà tenté à 17 ans lors de 
son voyage de fin d’étude à Budapest. 
«Je me suis fait tatouer un petit hippo-
campe sur la cheville.»
En même temps qu’elle affine son style 
épuré et féminin avec une touche dark, 
Lauranne est bien décidée à s’initier 
à la technique du tatouage. «Je me 
suis acheté une machine rotative, une 
Cheyenne Hawk Pen pour tatouer, et 
j’ai fait mes premiers essais sur une 
peau synthétique même si la sensa-
tion n’est pas comparable à une peau 
humaine.»
C’est lors d’un de ses week-ends en 
Suisse, où elle rentre tous les 15 jours 
pour retrouver sa famille et son copain, 
que Lauranne réalise son premier 
tatouage. «La meilleure amie de ma 
petite sœur souhaitait un soleil sur son 
mollet. Comme elle était mineure, elle 
avait besoin de l’accord de sa maman. 
Ce n’était pas très réussi, mais c’est nor-
mal la première fois», explique la jeune 
femme qui ne cache pas qu’elle «stres-

sait à mort» à l’idée que quelqu’un 
porte son œuvre à vie. 
La Boudrysanne se sert aussi de son 
corps pour faire ses armes car il n’y a 
pas de secret: «Plus tu tatoues sur des 
clients, plus tu t’améliores.» D’autant 
plus qu’il existe peu de formations pour 
le métier de tatoueur. «Ce n’est pas un 
métier reconnu, la plupart d’entre nous 
expérimente et apprend seul.»
Le lien entre un dessin sur un support 
ou sur un corps existe bel et bien pour 
la jeune artiste. «Quand on y pense, 
c’est beau de s’encrer un dessin pour 
la vie, c’est une œuvre humaine.» Des 
œuvres créées sur mesure en fonction 
du désir du client, ou des œuvres choi-
sies dans son book de flashs, c’est-à-
dire des tatouages uniques griffés par 
Lauranne. «Quand ces dessins sont 
choisis par quelqu’un qui y trouve une 
signification qui fait écho à son histoire 
personnelle, cela me fait très plaisir!»
Depuis quelques mois, son bachelor 
en dessinatrice praticienne en poche – 
avec mention bien s’il vous plaît – Lau-
ranne propose ses services de tatoueuse 
au salon Candice Body Pirecing and 
Body Art, à la rue du Seyon 32, à Neu-
châtel. Un endroit qu’elle connait bien: 
«C’est ici que l’an passé j’ai pu faire 
mon stage à la fin de ma 3e année de 
bachelor. J’ai connu Candice par le 
biais d’une amie. Elle m’a dit qu’elle me 
suivait sur Instagram et qu’elle trouvait 
mon dessin original. J’ai donc pu obser-
ver les différents tatoueurs durant deux 
mois, c’était très instructif.» 

Esthétique mais aussi thérapeutique
Tatoueuse à part entière dans le salon 
neuchâtelois depuis neuf mois, Lau-
ranne, connue sous le pseudo Rosa 

Canina – «en langage plus familier, c’est 
une églantine qui est pourvue d’une 
jolie fleur douce mais paradoxalement 
elle est entourée de piques aiguisées 
et de fruits urticants. Cette opposition 
fait pour moi écho au tatouage, élégant 
mais douloureux» – aime réaliser les 
projets de ses clients. «Si c’est dans mes 
cordes, je le fais volontiers. Je demande 
aux personnes de m’expliquer leur idée 
et de m’envoyer des exemples pour leur 
proposer ensuite un projet en plusieurs 
tailles.»
Pour la jeune femme, un tatouage n’est 
pas seulement esthétique, il peut avoir 
aussi un aspect thérapeutique, par 
exemple dans le cas où on souhaite 
enjoliver une partie de son corps que 
l’on n’aime pas particulièrement. «On 
ne choisit pas son corps mais on peut 
choisir de l’apprécier davantage grâce 
à un tatouage.»
A l’avenir, la jeune Boudrysanne sou-
haite mettre son art au service de la 
chirurgie réparatrice en faisant une 
formation de dermographie réparatrice 
afin de pouvoir «redessiner» des tétons 
suite à une reconstruction mammaire. 
«Le tatouage permet de se réapproprier 
son corps après un cancer ou un acci-
dent. C’est magique.» 
Lauranne va retrouver les bancs de 
l’école dès l’année prochaine, certai-
nement à l’HEAD, en vue d’obtenir 
un master art et social afin de pouvoir 
enseigner les arts visuels. «Finalement, 
je réunirai mes deux passions initiales. 
Et je ne cesserai jamais de tatouer, car 
c’est trop important pour moi.»
(instagram/rosacaninatattoo,
contact: rosacanina@yahoo.com,
tél. 076 468 83 38)
 Nadja Hofmann

Lauranne Pizzera pratique le tatouage depuis deux ans. Elle reçoit ses clients 
dans un salon de tatouage, à Neuchâtel, où elle propose une série de flashs à la 
fois très féminins et très noirs. Photo: Nadja Hofmann

Les modèles dessinés par Lauranne.
 Photo: Nadja Hofmann

ELI10 SA

RUE DU CHÂTEAU 17 T 032 720 20 20 INFO@ELI10.CH
CH - 2022 BEVAIX F 032 720 20 29 WWW.ELI10.CH

FM STORES-VOLETS
Sàrl

Ruaux 3a • 2013 Colombier • Tél. 032 842 10 65 • Mobile 078 652 23 95
fm.stores-volets@outlook.com • www.fmstores.ch

Fourniture,
pose et réparation
de stores intérieurs,
extérieurs et volets
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Tous travaux
de peinture

Joyeux Noël

barbara waber muller
Planches 21
2016 Cortaillod
Tél. 032 8421139

Dames
et messieurs
sur rendez-vous

032 842 62 80  |  079 458 71 03
j.nicoud@bluewin.ch  |  musicalia.ch

Musicalia
école de musique

12 salles de cours,
dans 4 communes 
(Neuchâtel, Cortaillod, 
Milvignes et St-Aubin)

f

Bons  
cadeaux 
(à faire valoir sur cours et 
achats d’instruments)



Ce soir  
4 décembre
nous vous accueillons à 
Colombier jusqu’à 21h.



CAVES DE LA BÉROCHE 
2024 St-Aubin 032 835 11 89  www.caves-beroche.ch  

10 % de rabais 
sur « tous » nos vins  

du 30 novembre au 12 décembre 2020 
et du 7 au 12 décembre, 

venez découvrir dans notre magasin 
chaque jour une nouvelle offre de noël 
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Fbg Ph.-Suchard 7
CH-2017 BOUDRY

T. +41 32 842 10 58

www.rossetti-mobilier.ch
info@rossetti-mobilier.chCH-2017 Boudry

Fbg Ph.-Suchard 7
032 841 44 14
www.buroselection.ch
contact@buroselection.ch

LITTORAL OUEST

Un ouvrage dédié à l’architecture
neuchâteloise 
Grâce à une série de regards croisés 
d’architectes, d’historiens de l’archi-
tecture et de photographes, le 38e 
numéro des «Cahiers de l’Institut neu-
châtelois» se donne pour but de faire 
découvrir et déchiffrer l’architecture 
moderne et contemporaine du canton 
de Neuchâtel.

Les «Cahiers de l’Institut neuchâtelois» 
éditent le cahier No 38 «Regards sur 
l’architecture neuchâteloise, de l’après-
guerre à nos jours» qui interroge l’ar-
chitecture moderne et contemporaine 
du canton de Neuchâtel au travers 
d’une série d’articles traitant de sujets 
peu abordés, notamment par le biais 
de deux entretiens avec des personna-
lités notoires du domaine: l’architecte 
Robert Meystre, récemment disparu, et 
Denis Clerc, architecte communal de la 
Ville de La Chaux-de-Fonds entre 1982 
et 2015, et président de la section neu-
châteloise de Patrimoine suisse.
Cet ouvrage richement illustré pro-
pose un panorama sélectif des travaux 
architecturaux des XXe et XXIe siècles, 
portant un œil curieux et sans a priori 
sur ces éléments patrimoniaux souvent 
méconnus. De très nombreuses photos 
inédites permettent au lecteur d’appré-
cier la richesse et l’intérêt de bâtiments 
qui constituent une part marquante du 
paysage architectural du canton. «Le 
cahier 1 de l’Institut, paru en 1942, 
était déjà consacré à  l’architecture neu-
châteloise mais d’un point de vue plus 
historique. A la pierre jaune a succédé 
un langage moins spécifique sur le plan 

local, de béton, de verre, d’acier et de 
bois. Ce cahier montre combien l’archi-
tecture du XXe siècle a bouleversé les 
codes de l’esthétique, et combien le 
regard porté sur elle a dû évoluer en 
parallèle», souligne Nicole Bauermeis-
ter, présidente de la commission des 
«Cahiers de l’Institut neuchâtelois». 
Un chapitre, sous la plume de Claire 
Piguet, est consacré à l’architecture sco-
laire de l’après-guerre à Neuchâtel avec 
les réalisations scolaires des années 
1960 qui occupent une place de choix. 

Lutte contre la pénurie 
de locaux scolaires
L’architecture scolaire neuchâteloise 
connaît un premier âge d’or de 1890 
à 1914 avec l’édification d’une soixan-
taine de bâtiments spécifiquement 
consacrés à l’enseignement. L’école – 
souvent appelée collège – occupe une 
place de première importance dans le 
tissu bâti villageois et urbain. L’essentiel 
de l’effort constructif porte sur l’équipe-
ment primaire, sans toutefois négliger 
les édifices destinés à l’enseignement 
supérieur, comme l’académie (future 
université) ou les écoles de commerce, 
de mécanique et d’horlogerie. 
Comme il l’est rappelé dans l’ouvrage, le 
canton de Neuchâtel entame un nouvel 
âge d’or avec l’édification d’une soixan-
taine d’établissements scolaires entre 
1955 et 1975: écoles primaires, centres 
multilatéraux, gymnases, centres de 
formation professionnelle, bâtiment 
du Technicum neuchâtelois et instituts 
universitaires. L’école primaire poursuit 

son développement dans la voie tracée 
depuis l’entre-deux-guerres, alors que le 
secteur secondaire connaît une véritable 
révolution au cours des années 1960, 
un boom constructif sans précédent, un 
sujet développé dans les pages du cahier 
No 38. Dans la liste des constructions 
scolaires réalisées de 1950 à 1975 dans le 
canton de Neuchâtel figure notamment 
Cescole, à Colombier: «Ouvert en deux 
temps, en 1969 et en 1972, l’ensemble 
des volumes en béton brut du centre 
scolaire intercommunal de Colombier 
(Cescole) s’insère dans le coteau viti-
cole à la manière d’une coulée de lave, à 
laquelle le système alvéolaire conçu par 
Jean-Pierre Horni confère une plasticité 
sculpturale. La construction allie une 
distribution en peigne avec une mor-
phologie à redents. Distribuées par de 
longs couloirs, les classes s’ouvrent sur 
de petits jardins ou terrasses, dans un 
esprit qui évoque la logggia et le patio. 
A Cescole, comme dans bien d’autres 
constructions contemporaines, le prin-
cipe de la composition modulaire sous-
tend l’existence d’une trame qui guide la 
conception et la réalisation du projet.»
Au collège des Cerisiers inauguré à 
Gorgier en 1972, Alfred Habegger «joue 
sur l’imbrication et la dimension des 

volumes pour former un ensemble asy-
métrique où les unités sont articulées en 
fonction de leur destination. La force 
brute du béton est contrebalancée par la 
transparence du hall d’entrée qui donne 
sur un vaste préau-terrasse, ainsi que par 
un traitement différencié des surfaces 
de façade. L’épiderme des constructions 
en béton des années d’après-guerre pré-
sente une large palette de texture, ce 
qui confère à ce matériau une dimen-
sion esthétique importante: béton brut 
de décoffrage, lavé ou lissé, surfaces 
structurées (cannelées, striées, etc.), 
panneaux préfabriqués avec débris de 
marbre ou galets fluviaux, etc.» 
Signalons aussi le chapitre «Un bureau 
d’architecture est un endroit où il fait 
bon vivre», avec un entretien avec 
Robert Meystre qui revient sur sa car-
rière très riche et ses réalisations dans le 
canton. Ouvrage collectif sous la direc-
tion de Nicole Bauermeister, «Regards 
sur l’architecture neuchâteloise, de 
l’après-guerre à nos jours».
Plus d’infos et commande:
www.institutneuchatelois.ch/les-
cahiers-de-linstitut/les-cahiers
www.alphil.ch, tél.032 724 35 65, 
email: commande@alphil.ch
 Nadja Hofmann

S’interroger sur l’architecture d’un lieu équivaut à s’interroger sur l’essence même 
de ce lieu. Ici, le collège des Cerisiers inauguré en 1972. Photo : Institut neuchâtelois © Dirk Weiss

Les photographies qui illustrent la publication sont l’œuvre d’Adrien Barakat et de 
Dirk Weiss, ainsi que de Michael Peuckert et d’Olivier Meystre.
 Photo : Institut neuchâtelois © Dirk Weiss
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Joyeux Noël

10 % de remise
lors de la nocturne du 4 décembre

Idées et bons-cadeaux
autour du fil

Rue du Château 11 – 2013 Colombier
Tél. 032 841 64 64

Pour vos cadeaux de Noël…

 tournage sur bois

stylos bois/synthétique
poivriers

tire-bouchons
ouvre-lettres
vide-poches

coupes
…et divers articles

A voir sur place,
sur rendez-vous…
chez Roger Roulier

Pinson 9
2023 Gorgier

032 835 26 30

tiququee

less
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Coiffure Artemodà
Rue du Port 17 
St-Aubin-Sauges
032 835 12 93 
Site et rdv en ligne
www.artemoda-by-anna.ch 

Horaires non stop, avec ou sans rdv 
Lundi-vendredi 8h30-19h00
Jeudi nocturne jusqu’à 20h00
Samedi 8h00 - 16h00

HAIR SPA RELAX
Un soin exception-
nel pour vous ou 
à offrir.
Renseignez-vous 
et vivez un mo-
ment de détente 
profonde !

15%de rabais sur  
présentation de 
cette annonce

Achète antiquités
www.galerie-bader.ch

Suite décès ou héritage mobiliers, 
argenterie 800/925, étain, tableaux 

16ème au 19ème. Grands tapis  
anciens, grands miroirs  dorés, 

armes anciennes du 16ème  au 19ème 
collection complète, trophées de 
chasse africaines, décorations 

chinoises en bronze et ivoire, bijoux 
en or, pièces médaille ect. Toute 

horlogerie, montre, bracelet, toute 
marque fournitures horlogère.

Tél. 079 769 43 66
 info@galerie-bader.ch
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���������������
praticienne en acupuncture

reconnue ASCA
massage tuina et tuina pédiatrique

�����������������������
���
���	�

allergies saisonnières, arrêt du tabac, 
burn out, insomnies, céphalées, 
douleurs articulaires, tendinites, 

problèmes digestifs, règles irrégu-
lières, douleurs menstruelles, troubles 

de la ménopause, énurésies 
nocturnes, cystites, etc. 

LITTORAL OUEST

« Noël en commune » annulé

Il n’y aura pas d’édition de Noël en Commune cette année, pour cause de 
Covid.  Photo: SP

Chers habitants de Boudry 
et environs, 
Le comité de «Noël en Commune» 
vous informe, avec tristesse, que la 19e 
édition est reportée au 24 décembre 
2021 en raison de la crise sanitaire 
Covid-19. Néanmoins, nous ne vous 
oublions pas. Nous vous souhaitons 
de la paix, de l’amour, de la joie et 
surtout la santé dans cette période 
particulière que nous vivons. 

Nous avons toutefois une bonne nou-
velle à vous annoncer: nous sommes, 
dès à présent, une association offi-
cielle avec des statuts, une assemblée 
générale et un compte IBAN: CH31 
8080 8005 2859 3073 8.
Petit rappel: si vous avez une idée ou 
un talent à partager lors de notre soi-
rée, n’hésitez pas à nous contacter. 
 Léa Thomson
 (tél. 079 565 02 99)

FFaabbrriiccaattiioonn  llooccaallee

FENETRES PORTES  &&

032 853 23 24

www.lienher.ch
114400  aannss
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Joyeux Noël
Boucherie Crausaz
 RUE DES COTEAUX 17     CORTAILLOD – 032 8421439

• Filet Wellington
• Filet-mignon de porc en croûte
• Foie-gras de canard maison
• Saumon fumé des Acacias de Fleurier
• Terrine de poisson artisanale
• Pintades et chapons fermiers
• Dindes fermières, canards et canettes
• Cailles fraîches de Vendée
• Cailles désossées farcies foie gras ou raisins cognac
• Lapins des Franches-Montagnes
• Fondues : chinoise, vigneronne, bourguignonne et 

charolaise ; coupées fraîches, sur plat

• Sauces Maison
• Fondue bressane poulet ou dinde (panée au curry, 

paprika, herbes, nature)
• Viande de cheval (entrecôtes et fondue chinoise 

coupée fraîche, sur plat)
• Poissons du lac et autres spécialités de mer sur 

commande…
• Spécialités : coquelets 100 % désossés farcis 

tomates séchées ou pruneaux ou pommes

Transmettez vos commandes assez tôt ! Votre maître-boucher vous propose des viandes 
suisses de 1ère qualité et vous remercie de votre fidélité, vous souhaite de joyeuses fêtes 
ainsi qu’une bonne et heureuse nouvelle année

La qualité de votre boucherie…  
et ses bons conseils pour des repas  
de fête réussis ;-)
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Saint Nicolas à Boudry : 
surprise le 7 décembre
Une surprise attend les enfants des 
écoles de Boudry. Le Saint Nicolas et 
son âne répondent depuis longtemps à 
l’invitation de la Société de développe-
ment de Boudry de venir récompen-
ser les enfants sages de Boudry avec un 
paquet de friandises. Malheureusement, 
en raison de la pandémie, ils ne pourront 
pas venir cette année. Mais les enfants 
des collèges des Esserts et de Vauvilliers 
ne sont pas oubliés pour autant. Une 
surprise les attend à la récréation de 10 
heures le lundi 7 décembre. Alors tous 
en classe lundi prochain! (comm)  

BOUDRY

Renouvellement du passage supérieur
Les CFF entreprennent les travaux 
de renouvellement du pont enjam-
bant les voies CFF au niveau du 
lieu-dit des Bois-Coinchiez, à Bou-
dry. Ceux-ci entraîneront la ferme-
ture de la route à cet endroit du 14 
décembre 2020 au 24 septembre 
2021. 

Les CFF entretiennent leur réseau. 
Le pont qui enjambe les voies ferrées 
au niveau du lieu-dit des Bois-Coin-
chiez à Boudry, et qui date de 1937, 
doit être reconstruit, car il arrive en 

fin de vie. Il sera démoli, puis rem-
placé par un nouvel ouvrage.

Commencement des travaux 
Les travaux débuteront le 7 décembre, 
pour se terminer en septembre 2021. 
Le pont sera fermé à toute circu-
lation, du 14 décembre 2020 au 24 
septembre 2021. Les riverains et la 
population sont invités à utiliser les 
déviations mises en place. 
Certains travaux devront être effec-
tués de nuit. Les CFF prennent toutes 
les mesures pour limiter les nuisances 

sonores et sensibiliser les équipes tra-
vaillant de nuit. 

Financement
Les travaux, d’un montant total de 
3,4 millions de francs, sont finan-
cés par les CFF et les communes de 
Boudry et Milvignes. Le trafic fer-
roviaire sera interrompu à quelques 
reprises le week-end, en soirée et tôt 
le matin. Ce sera le cas le samedi 16, 
le dimanche 17 et le samedi 23 jan-
vier 2021, de 22 heures à 6 heures. 
 (comm)
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VAUMARCUS

La culture fait grise mine en cette 
période morose. Si les centres cultu-
rels et salles de spectacle ont été 
contraints de baisser le rideau, les 
galeries d’art, elles, sont ouvertes au 
public. L’Atelier d’art contemporain 
R. Coquibus présente son exposi-
tion «Odyssées», avec les œuvres de 
Vincent Moreau et Romain Coqui-
bus, au château de Vaumarcus, 
jusqu’au 12 décembre.

Comme les autres commerces du can-
ton, les galeries d’art ont dû mettre 
en place quelques mesures. «Avec 
les directives, nous devons limiter 
l’espace à une personne pour 8 m2, 
ce qui est très confortable pour une 
galerie comme la mienne qui dispose 
d’un espace de près de 100m2. Je pense 
que les galeries d’art doivent être l’un 
des commerces les plus sûrs, avec un 
risque de contamination parmi les plus 
faibles car l’affluence nous permet de 
maintenir les distances de sécurité et 
que nos clients n’ont que peu voire pas 
de contact manuel avec les produits», 
souligne Romain Coquibus.
L’organisation du vernissage, le 24 
octobre dernier, a dû être modifiée. 
«Nous avons organisé une soirée 

d’avant-première privée pour nos 
clients et visiteurs réguliers ainsi 
qu’un vernissage public le 24 octobre. 
Le vernissage s’est étendu sur toute la 
journée du samedi, au lieu de la tra-
ditionnelle soirée en temps normal. 
Nous avions même prévu des espaces 
salons afin que les visiteurs puissent se 
restaurer assis, selon les mesures pré-
vues à l’époque.» Malgré le contexte, 
l’exposition a eu beaucoup de succès: 
un quart des œuvres présentées a été 
vendu durant les deux premiers jours. 
«Aujourd’hui, il n’est pas envisageable 
de faire des soirées de vernissage clas-
siques, a fortiori avec un buffet. L’op-
tion d’une ouverture sur la journée 
reste possible en limitant l’affluence. 
C’est sûr qu’on perd un peu en hos-
pitalité sans le buffet et en aisance de 
communication avec le masque mais 
le principal est de préserver notre 
santé à tous. Et puis, les œuvres sont 
toujours aussi belles même avec un 
masque.»
Du fait que les centres culturels et 
salles de spectacle soient fermés, est-
ce qu’il y a un regain d’intérêt pour 
l’art? «Depuis les annonces de la 
fermeture des espaces culturels, des 
salles de spectacle et des cinémas du 
2 novembre, la fréquentation de la 
galerie a globalement diminué. Une 
partie du public pense que les gale-
ries d’art ont fermé en même temps 
que les musées car beaucoup de gens 
dans mon entourage m’ont demandé si 
nous étions encore ouverts», précise 
l’artiste et galeriste.

Des cours d’arts plastiques
Cette période particulière pousse les 
acteurs du domaine culturel et de 
l’art à se réinventer. Et à être plus 
visibles sur les réseaux sociaux. «Avec 
le confinement de ce printemps, qui a 
entraîné la fermeture de tous les com-
merces non essentiels dont le nôtre, 
nous avons eu le temps de développer 
notre présence sur les réseaux sociaux 
notamment sur Facebook et sur Ins-
tagram. C’est une activité qui prend 
beaucoup de temps mais ça nous per-
met d’élargir notre public et de dif-
fuser les œuvres d’art. Aujourd’hui 
beaucoup de gens s’intéressent à l’art 
et aiment voir ou acheter des œuvres 
mais ils n’osent pas forcément entrer 
dans les galeries. Cette proximité sur 
les réseaux sociaux rend les galeries 

et les œuvres d’art plus accessibles 
vis-à-vis du public. Nous avons même 
fait des ventes sur les réseaux cette 
année.» 
Proposer des cours d’arts plastiques 
tout public dans le respect des règles 
sanitaires est aussi une manière de 
rester proche des gens. «Afin de pal-
lier à la fermeture du printemps, nous 
avons organisé des cours d’arts plas-
tiques enfants et adultes pendant l’été 
ainsi que des stages de gravure pen-
dant l’exposition «Odyssées». Nous 
avons eu très peu de vacances cette 
année mais ce travail est très gratifiant 
puisque les cours d’été et les stages 
ont particulièrement bien marché et 
malgré la situation, les cours enfants 
du mercredi et le prochain stage de 
gravure sont complets.»

Parmi les pièces à découvrir dans la 
galerie, il y a des gravures, des aqua-
relles et des huiles de Romain Coqui-
bus, mais aussi des œuvres en tech-
nique mixte et des gravures de l’artiste 
lausannois Vincent Moreau. «Il y a 
également des linogravures de la jeune 
artiste neuchâteloise Maëlle Berta-
rionne que j’avais exposée en 2019. 
Cette diversité dans les œuvres nous 
permet de présenter un ensemble très 
riche et le public affectionne particu-
lièrement cette variété et ces décou-
vertes.» (Expo «Odyssées», à décou-
vrir jusqu’au 12 décembre à l’Atelier 
d’art contemporain R. Coquibus, au 
Château de Vaumarcus, entrée libre 
du mercredi au dimanche. Infos: 
www.ateliercoquibus.com)
 Nadja Hofmann

De l’art pour égayer le quotidien morose

Comme beaucoup de galeries d’art, 
l’Atelier d’art contemporain R. 
Coquibus travaille depuis déjà un 
certain temps sur sa présence en 
ligne via son site internet, sa fiche  
sur Google et les galeries virtuelles.
 Photo: SP

L’exposition «Odyssées» est à découvrir jusqu’au 12 décembre à l’Atelier d’art 
contemporain R. Coquibus, au Château de Vaumarcus, avec des œuvres de 
Vincent Moreau et Romain Coquibus. Photo: SP
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Avez-vous déjà pensé
à vos calendriers et cartes de vœux? 

Cela fait plus d’une décennie que 
ce plan de quartier est en panne en 
raison notamment d’oppositions et 
de prescriptions différées sur le plan 
de l’aménagement du territoire. Le 
chantier de la route qui desservira 
le futur quartier a démarré avec ses 
deux futurs giratoires.

Le projet a débuté dans l’ancienne 
commune de Gorgier avec un plan 
de quartier sanctionné en 2008 déjà. 

Mais ce n’est que le 20 mai 2019 
que le Conseil général de La Grande 
Béroche a accepté l’arrêté du crédit 
de 3,87 millions de francs pour finan-
cer les infrastructures. Il s’agit de la 
construction d’une route reliant celle 
de Combamare à celle de La Foulaz 
en suivant la ligne de chemin de fer, 
au sud du futur quartier. En outre, 
d’autres infrastructures sont com-
prises dans cette réalisation, soit: les 
conduites d’eaux potables, celles de 
l’évacuation des eaux claires et usées.

Participation des promoteurs
La commune participe à hauteur de 
50% des frais, soit finalement une 
somme de 2,165 millions de francs 
alors que l’autre partie est assumée 
par les promoteurs qui vont réaliser 
les immeubles sur cette parcelle de 
25 600 m2.
Selon le service technique de la com-
mune, pour cette année, il s’agit de 
travaux préparatoires pour tracer la 
future route et au cours du premier 
trimestre de 2021, un bureau d’ingé-
nieurs établira les plans d’exécution 
des travaux avec appel d’offre public 
puisque le montant l’exige selon le 
cadre légal en vigueur.
Dès ce mois de novembre, les engins 
de génie civil creusent, depuis Com-
bamare, la tranchée qui va permettre 
la réalisation de la route. Le terrain 
est constitué de terre, de gravier mais 
comprend également du rocher qu’il 
faut attaquer au pic. Les travaux 
avancent à un bon rythme et, en 2021, 
les giratoires pourront prendre place 
en amont des tunnels de Combamare 
et de la Foulaz.
Ensuite, une fois le terrain desservi 
par les services publics, la construc-
tion des immeubles pourra commen-
cer.
 André Allisson

GORGIER-CHEZ-LE-BART

Quartier de Roncinier : ça démarre enfin

L’engin de chantier en plein travail. Photo: André Allisson

Le plan du futur quartier. Photo: André Allisson

Petites annonces
COURS
ECOLE D’ANGLAIS AUVERNIER
Découvrez l’anglais pour la 1re fois
avec une pédagogie ludique toute nouvelle
Créez vos propres phrases avec assurance
& clarifiez enfin les flous linguistiques du passé
Devenez opérationnel au travail, à l’étranger
Ou préparez-vous à un diplôme International
Transmettez le plaisir de l’anglais à vos enfants
ou « boostez » leurs moyennes à l’école…
Construite au fil du temps durant 15 ans
d’expérience des questions et des erreurs
fréquentes des francophones, la Méthode
SWISS MADE « ADN CONCEPT » et son team
pédagogique sauront répondre à vos attentes.
Contactez-nous maintenant pour
une séance gratuite et sans engagement.
ENGLISH-4U
Route de la Gare 35 – CH-2012 AUVERNIER
+ d’infos 032 730 62 20 – www.cours-danglais.ch

 

 : 

RECHERCHE

UN JEUNE RETRAITÉ. La Copropriété
de la Petite Fin, chemin des Jordils,
à Cortaillod, cherche pour l’entretien
de son espace vert homme à tout faire,
pour fin novembre 2020.
Bonnes conditions de travail,
environ 4 heures par semaine.
Prendre contact avec M. André Schor
au 032 842 37 22.

COURS
Méditation Sahaja Yoga, cours gratuits
mardis à 19 h 30, ch. Plaine 5, Colombier.
Tél. 079 938 76 52, arrêt tram Les Chézards

COURS
Colombier – Cours Gymdouce –
Pilates – lundi matin 8 h 15 – 
jeudi 16 h 15. Tél. 078 641 57 27.

Praticien en massage classique propose
massages relaxants et thérapeutiques
dans petit cabinet sur littoral neuchâtelois.
Renseignements 078 715 79 07.

DIVERS
Écrivain public. Classiques ou
« sur mesure », voici quelques-uns
de mes services : courriers, CV,
relectures, rapports, récits de vie,
de fêtes, d’événements. J’examine
toutes les demandes sans
engagement. Informations :
www.ecrivainpublic.ch,
tél. +41 32 725 93 41.

A VENDRE
A vendre tronçonneuse
et souffleuse Stihl, moteur essence
et plusieurs autres petites machines
et outils électriques.
Tél. 079 768 11 79

DIVERS

Massage classique relaxant aux huiles
essentielles. Indiqué pour le bien être,
l’harmonisation et à titre préventif,
le massage classique relaxant soulage
et aide également en cas de stress, douleurs,
nervosité, tensions musculaires et psychiques.
Séance d’essai.
Renseignements : 078 715 79 07

SANTÉ

CHERCHE À LOUER
Le Festival des Jardins musicaux
cherche logements meublés
du 7 au 31.08.2021. Studio,
appartement, chambre chez habitant.
Contact: S. Friedli, tél. 078 790 12 02.
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Malgré la situation sanitaire actuelle nous avons la possibilité de 
vous inviter à nos caves ouvertes les

Vendredi 4 décembre de 10h00 à 20h00 
Samedi 5 décembre de 10h00 à 19h00 
Dimanche 6 décembre de 10h à 16h00

Nos Offres, valables dès réception du courrier et jusqu’au 31.12.2020

Chasselas AOC NE 2019 
 carton de 6 Bte CHF 45.00 au lieu de CHF 62.40

Pinot Noir AOC NE 2019  
 carton de 6 Bte CHF 72.00 au lieu de CHF 97.80

Œil de Perdrix AOC NE 2019 
 carton de 6 Bte CHF 72.00 au lieu de CHF  95.40

Assemblage Libertin VDP 2018 
 carton de 6 Bte CHF 120.00 au lieu de CHF 174.00
Un rabais supplémentaire de 10 % vous sera accordé sur tous les vins sauf 
sur les actions / Livraison gratuite de votre commande dès CHF 200.-

Route du Camp 3 - Vaumarcus
032 835 19 92 - boris-keller@net2000.ch

Pour animer ces journées, nous avons le plaisir d’ac-
cueillir Annick Ericson « Harmonieconcept » qui 
vous proposera des confections florales de l’Avent 
et de Noël (arrangements, tableaux, bougeoirs etc.) 
ainsi que Le Panier Gourmand avec ses spécialités du 
terroir.

LA GRANDE BÉROCHE

Restaurants : to open or not to open, that is the question !
Depuis début novembre, la pandémie a 
contraint le Conseil d’Etat neuchâtelois 
à décider de la fermeture des restau-
rants. Mais dès le 10 décembre, youpi, 
une réouverture est possible: quand 
disent les aubergistes de La Grande 
Béroche?        

«Une table pour le souper annuel de 
votre association? Mais bien sûr, ça me 
fait plaisir, merci de penser à nous.» Au 
restaurant du Cygne, à Bevaix, on se dit 
très reconnaissant d’entendre à nouveau 
parler de réservation. «Dès l’annonce de 
la réouverture des restaurants, je me suis 
précipité», explique le président de ladite 
association, je craignais que les places 
ne soient prises d’assaut.» Auparavant, 
il avait tenté sa chance à l’auberge du 
Plan-Jacot, mais sa patronne, Christine 
Crochet, lui a expliqué qu’elle ne pourrait 
pas l’accueillir: «J’ai dû fixer les vacances 
des employés depuis un moment déjà, je 
ne pourrai malheureusement pas rouvrir 
avant l’année prochaine.»

Une bonne nouvelle entre guillemets 
En fait, l’autorisation accordée aux res-
taurateurs de se remettre aux fourneaux 
dès le 10 décembre n’est pas accueil-
lie partout avec enthousiasme: «C’est 
une bonne nouvelle entre guillemets», 
répond Didier Rat, de l’auberge de Com-
mune, de Bevaix, «les gens auront peur 
de venir. Après des semaines de vente à 
l’emporter» – le deuxième confinement 
aura été moins rentable que le premier, 

vu la forte concurrence», observe le 
restaurateur –, «on verra comment ça 
marche dès le 10. Normalement, je ferme 
à Noël, mais il est possible que je reste 
ouvert.» Même son de cloche au restau-
rant du Tennis, à Gorgier. Vous réjouis-
sez-vous du 10? «Franchement pas», 
répond tout de go Daniel Mostaert, «les 
gens sont flippés, mais je ferai tout ce 
que je peux pour faire tourner l’affaire. 
Ce qui est pénible, c’est qu’on ne sait pas 
où on va. Alors pour Noël, je n’ai encore 
rien planifié.» 

Y aura-t-il du monde à Noël ?
Un peu plus à l’ouest, à Chez-le-Bart, au 
bord du lac, Davide Nori espère rapi-
dement «oublier cette année.» La Cap-
sule n’accueillera ses clients que du 10 
au 13. «Malgré une bonne saison d’été, 
j’ai dû licencier tout le monde et je viens 
de réengager un peu. Je fermerai deux 
semaines de plus cet hiver, pour limiter 
les frais. Heureusement que nous avons 
pu bénéficier des aides de l’Etat.» Plus 
haut dans le village, au restaurant japo-
nais Kobe, Misako Ishida ouvrira dès que 
possible et même peut-être durant les 
fêtes, alors que d’habitude, c’est fermé. 
«Pensez-vous qu’il pourrait y avoir du 
monde le 25 décembre?», glisse-t-elle. 
«Pour un restaurant indépendant, c’est 
dur et je n’ai pas eu d’aide», ajoute 
encore la patronne, responsable de 
quatre employés. 
De son côté, Laurent Larmusiaux, qui 
tient le restaurant de La Béroche depuis 

plus de 20 ans, est plus critique qu’in-
quiet: «J’espère qu’ils ont bien calculé 
leur coup», dit-il en parlant des autori-
tés cantonales, «pour moi, c’est un peu 
tôt; j’aurais préféré attendre l’année 
prochaine, comme en France. Mais je 
reconnais que j’ai de la chance, je ne 
suis pas le plus à plaindre. J’habite dans 
la maison et je n’ai que trois employés: 
après une super saison d’été, la traversée 
du désert n’a pas été trop pénible et il y 

aura la dynamique de Noël: on va bien 
bosser.»Reste qu’on sent que la situation 
de ces derniers mois a parfois de la peine 
à passer: «En fait, les gens viendront au 
restaurant, ils sont bien allés manger 
dans le canton de Berne ces dernières 
semaines!», remarque Didier Rat, iro-
nique. «Bah, tant mieux pour les restos 
des autres cantons», philosophe Laurent 
Larmusiaux. 
 Jacques Laurent 

Au centre de Bevaix, le restaurant du Cygne et l’auberge de Commune rouvriront 
dès le 10 décembre. Photo: Jacques Laurent   

Annoncez vos manifestations
Responsables de sociétés locales, Littoral Région publie volontiers les informations 

– avant-première et compte-rendu – concernant vos manifestations.

Faites-nous parvenir vos textes, éventuellement accompagnés d’une photo,
de préférence sous forme de fichiers informatiques à l’adresse :

journal@littoralregion.ch
Transmettez-les suffisamment à l’avance pour que nous puissions les traiter dans

de bonnes conditions. Pour chaque édition, le dernier délai est fixé au lundi à 17 heures.
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Abattages - Plantations - Entretien d’automne

Pellaton Paysagisme

Av. de Neuchâtel 35
2024 St Aubin
Tél: 032 730 42 50

vendredi 4 déc. 
de 17h à 20h

samedi 5 déc. 
de 10h à 17h

dimanche 6 déc. 
de 10h à 14h

Durant ces trois jours vous pourrez profiter d’une promo-
tion sur le Chasselas, l’Œil-de-Perdrix et le Pinot Noir.

Afin de vous accueillir dans les meilleures conditions  
et de respecter les règles sanitaires,  

nous vous remercions d’annoncer votre visite.

INVITATION
à nos caves ouvertes

René-Pierre Nicolet Vins
Rue de la Gare 5 • 2020 Bevaix • 032 846 13 56 • www.nicoletvins.ch • rp.nicolet@bluewin.ch

LA GRANDE BÉROCHE

A dix jours des élections, quel menu nous mijotent les partis ?
Le 14 décembre, le Conseil général 
désignera son exécutif. Pour la jeune 
commune, cette élection, initialement 
prévue à mi-juin, puis emportée par le 
coronavirus jusqu’en fin d’année, fait 
l’objet de messes basses dans les par-
tis. Que peuvent tout de même en dire 
leurs responsables?            

Le décor d’abord: cinq postes sont à 
repourvoir et quatre des conseillers qui 
les occupent se représentent. Autrement 
dit, un seul conseiller communal, Gilbert 
Bertschi (PS), se retire après cette législa-
ture particulière, un peu plus courte qu’à 
l’ordinaire, puisque la commune n’a que 
trois ans. Mais le panorama du Conseil 
général a changé par rapport à 2017: le 
PLR a perdu deux sièges, l’un au profit 
des socialistes, l’autre en faveur du Grou-
pement. En vertu de la proportionnelle, le 
PLR peut se prévaloir de deux places au 
Conseil communal, le Groupement, les 
socialistes et les Verts, d’une place cha-
cun. Mais voilà, politique et mathéma-
tiques n’ont pas toujours de lien logique. 
Ne serait-ce que parce que Les Verts ont 
décidé de ne présenter personne.

De la gauche…
«C’est une question d’honnêteté face 
à la population, nous estimons qu’il est 
trop tôt. C’est peut-être un peu gonflé, 
la seule élue expérimentée, c’est moi. 
Mais je ne peux pas consacrer la moitié 
de mon temps à cela», explique Michèle 
Tenot Nicati, présidente des Verts, «sur 
les quatre autres candidats écologistes 
élus, trois sont nouveaux, il faut qu’ils 
prennent leurs marques; on verra dans 
quatre ans.» Mais alors, à qui devrait aller 
le siège des Verts? «La formule idéale 
serait deux PLR, deux socialistes et un 
représentant du Groupement, mais pour 
ce dernier, c’est selon qui! En 2018, le 
PLR nous avait réuni pour s’entendre sur 
le dos de l’Entente (ancien nom du Grou-
pement, ndlr), mais je préfèrerais qu’on 
s’arrange entre tous.» Les socialistes 
seront-ils amenés à représenter les Verts? 
«Mais oui, les Verts voulaient d’ailleurs 
faire une liste commune: il n’y a plus 
beaucoup de différences entre nous.»       
Nicole Humbert-Droz, présidente du PS 
de La Grande Béroche, se réjouit de la 
confiance des Verts, mais ne partage pas 
complètement la vision de leur présidente 
quant à l’avenir du Conseil communal: 
«Dans quatre ans, le risque est grand 

que plusieurs conseillers communaux 
expérimentés ne se représentent pas.» Il 
faut donc de nouvelles têtes et il se dit 
que le PS en a deux, Jacques Reift et Has-
san Assumani; avec Tom Egger, puisque 
l’actuel conseiller communal sollicite un 
nouveau mandat, le PS dispose donc de 
trois papables. Une séance, la semaine 
prochaine, permettra de trancher, mais le 
suspense reste entier: deux ou trois can-
didatures? Au sein du groupe socialiste, il 
semble qu’il y ait pour le moment autant 
de stratégies que de membres.

… en passant par le centre…
«Il m’a manqué trois voix pour être élu, je 
ne serai donc en tout cas pas candidat», 
déclare d’emblée Denis Pellaux. «Celui 
qui a montré une belle énergie tout au 
long de la campagne, c’est Frédy Nuss-
baum, c’est lui qui devrait être conseiller 
communal, mais je sais qu’un autre can-
didat aussi est dans la course, Maxime 
Rognon. La situation de La Grande 
Béroche suppose que le vote, lors du 
Conseil général, ne soit pas tacite. L’idéal 
aurait été que les Verts présentent un 
candidat – une candidate même, Mme 
Tenot Nicati aurait été parfaite: femme, 
expérimentée, ancienne présidente 
du Conseil général – mais la situation 
devrait aboutir à un Conseil communal 
formé de deux PLR, deux socialistes et un 
représentant de chez nous.  Pour éviter ce 
qui s’est passé il y a trois ans (le candidat 
du Groupement avait été évincé au pro-
fit d’un 3e PLR, ndlr), il faudra faire des 
alliances.» Un dernier mot sur l’apprécia-
tion du président quant au travail effec-
tué par le Conseil communal jusqu’ici, 
malgré l’absence du Groupement: «Pour 
un début, on a plutôt été gâtés, même si 
la gestion de l’eau a été un fiasco et celle 
du personnel, problématique.» 

… à la droite.
«Les partis de gauche ne se sont pas gênés 
pour s’asseoir allègrement sur les mathé-
matiques lors des élections de 2017, mais, 
en plus, ils ont fait une grosse erreur de 
casting et ont élu un conseiller commu-
nal qui s’est révélé néfaste pour la collé-
gialité    du Conseil communal», explique 
Carine Muster, répondant à la place de la 
présidente, Sandra Berger. Seule femme 
candidate, cette dernière a en effet pré-
féré décliner l’offre d’interview. Comme 
François Del Rio, Alexandre Béguin et 
Thierry Pittet, les trois conseillers com-

munaux PLR sortants, sont candidats à 
leur succession, les débats de l’assemblée 
générale extraordinaire du 8 décembre 
prochain seront vifs. Le PLR relèvera-t-il 
le défi de porter une femme à l’exécutif? 
«La qualité des personnes est primor-
diale», estime Carine Muster, ajoutant 
qu’«il y a pas mal de femmes au législatif, 
mais insuffisamment pour revendiquer 
l’égalité.» Dans les cuisines des partis, on 

sera au taquet la semaine prochaine pour 
préparer le menu du 14 décembre. En 
ajoutant tout de même aux ingrédients le 
grain de sel du domicile des membres de 
l’exécutif de cette commune récemment 
fusionnée. Après trois ans de fonction-
nement, Denis Pellaux l’observe: «Je dois 
dire que la réalité, c’est que Bevaix est un 
peu en arrière-plan face à La Béroche.» 
 Jacques Laurent   

Michèle Tenot Nicati, présidente des 
Verts: «Je serai présidente encore deux 
ans, mais quand je partirai, on pourra 
toujours compter sur moi.»  Photo: Jacques Laurent   

Denis Pellaux, président du Groupement: 
«Il faut toujours faire croire qu’on a pas 
assez d’argent, je le sais, j’ai été conseiller 
communal.» Photo: Jacques Laurent   

Nicole Humbert-Droz, présidente du 
PS: «Le rôle d’une présidente, c’est être 
moitié mère de famille, moitié punching 
ball.»  Photo: Jacques Laurent   

Carine Muster, vice-présidente du PLR: 
«Joker!», répond-elle à la question de 
savoir si le Conseil communal a bien tra-
vaillé jusqu’ici.  Photo: Jacques Laurent   
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Banque Raiffeisen Neuchâtel et Vallées Agences Bevaix, Cernier, Coffrane, Colombier, Dombresson, Fleurier, Gorgier, Neuchâtel, La Neuveville, Saint-Blaise Bancomats Auvernier, Bevaix, Boudevilliers, Cernier, Chézard, 
Coffrane, Colombier, Couvet (« Drive »), Dombresson, Fleurier, Fontainemelon, Gorgier, Neuchâtel (Gare CFF, La Maladière-Centre et Saint-Honoré 1), La Neuveville, Saint-Blaise, Travers et Vilars Tél. 032 836 41 00

Pour Raiffeisen, la proximité n’est pas un vain mot. Chaque jour, nos 
conseillères et nos conseillers vous écoutent et vous proposent des solutions 
personnalisées pour toutes vos opérations bancaires.

Plus d’infos sur les horaires d’ouverture de nos agences : 
www.raiffeisen.ch/neuchateletvallees

De la Grande Béroche à Milvignes, 
nous sommes à vos côtés.

Ouvrons la voie

Marta Gass Flavio Perissinotto Patricia Frund Bruno Magalhães Matos Olivier Boinay Eric Stornig Chantal Nussbaum

CHEZ-LE-BART

Dans le rétroviseur : tragédie sur le lac en 1947
Le samedi 31 mars 1947, au large de Chez-
le-Bart, un pêcheur et ses trois fils ont été 
victimes du joran et se sont noyés. Il s’agis-
sait de Sylvain Braillard, 63 ans, Marcel, 
39 ans, Paul, 30 ans et René, 28 ans, tous 
pêcheurs expérimentés. Une stèle rappelle 
cet évènement près de la petite plage, près 
du parking.

Dans la partie ouest de la plage de Chez-
le-Bart se dresse un petit monument qui 
rappelle la tragédie vécue par ces quatre 
pêcheurs qui ont perdu la vie en 1947.
«L’Impartial» a relaté l’évènement en ces 
termes: «La croyance populaire selon 
laquelle le lac de Neuchâtel est traître vient 
de recevoir une terrible confirmation. Un 

drame affreux a eu lieu au large de Chez-le-
Bart et a fait quatre victimes. Les pêcheurs 
étaient montés dans leur bateau «La Made-
leine» pour aller relever les grands filets 
qu’ils avaient posés quelques heures plus tôt 
pour la pêche à la bondelle.»

Les faits reconstitués
Aux environs de 14h30, un fort coup de 
joran a soulevé d’énormes vagues, particu-
lièrement dangereuses à cet endroit.
Pour rappel, le joran désigne l’ensemble des 
vents du nord-ouest qui soufflent sur le sud 
du massif du Jura, sur le lac Léman, le lac 
de Neuchâtel et le lac de Bienne. En outre, 
la topographie des lacs jurassiens le rend 
redoutable pour la navigation à voile.

De la rive, des passants ont vu le bateau 
se retourner fond sur fond. Le drame fut si 
rapide qu’aucun des pêcheurs des environs 
ne put porter secours aux naufragés car leurs 
bateaux recevaient déjà des paquets d’eau.
Les secours s’organisèrent et Edouard Laue-
ner président de la commune de Gorgier, 
se rendit avec son canot automobile sur les 
lieux du drame où l’eau est profonde de 140 
mètres. Mais il ne retrouva que «La Made-
leine» avec deux montres et un filet».

Témoignage d’un riverain
Le fils d’Edouard Lauener, Henri, qui avait 6 
ans à l’époque, se souvient: «J’ai vu partir le 
canot moteur de mon père avec les pêcheurs 
Perrenoud et Braillard «dit le Poucet» qui, à 
l’aide de grappins, ont sondé le fond du lac. 
Ils n’ont malheureusement retrouvé que le 
bateau et un filet. Et d’ajouter: «Ce canot 
moteur, je l’utilise encore chaque année sur 
le lac.»

Hommage de la population
Les recherches se sont poursuivies le 
dimanche avec 17 embarcations de 
pêcheurs de la région de la Béroche mais 
sans succès. C’est plus tard qu’un seul corps 
a été retrouvé alors que les autres sont restés 
ensevelis dans la vase. Une stèle réalisée par 
la maison Huguenin du Locle a été installée 
sur le lieu de la cabane des pêcheurs Brail-
lard. Celle-ci porte leurs noms et rappelle la 
tragédie vécue par cette famille qui comp-
tait huit enfants. Ce drame a chamboulé 
les Bérochaux et certains s’en souviennent, 
comme Christiane Lorenzetti: «J’étais une 
enfant quand l’événement a eu lieu mais je 
me souviendrai toujours de cette tragédie, 
je me suis sentie pétrifiée à l’annonce de ce 
drame.»
 André Allisson

La stèle, près de la plage. Photo: André Allisson

Détail de la sculpture où l’on voit trois 
pêcheurs autour de leur barque. Photo: André Allisson

Un tableau de William Röthlisberger de 1869 illustrant la pêche aux grands filets. Photo: A.  Allisson


